
F U C O N GRATIS 
D'UN REMÈDE 

CONTRE L'ECZÉMA 
• o s a pourri arrêter cette terrible dernan-

geaiaon causée tar l'eczéma ou toutes autre* 
a a l die» de la riear e l ' e u secondes. Cela 
parait incroyable, m a - e ' e a t ».-al. Le* pre­
mière* -oatteadnR»fBDKO.O.Oappl igueea 
curet tentent »ur le mal feront x i u r iaitan-
î * " é " ? • t plu- errible émangeatson i n 
Irritation e la peau, car il pénètre orofon-
dejaent dan lea pore», tue le» germes de la 

mmWBUt O.D.D. rail disparaître l'eczéma, 
paoriaaia, Plaie? ues 'ambea et toute» aulrre 
maladie» de .a pe .a et ctr cuti chevelu 11 
ne tnenque axaalt de donner un soulare-
aaenl. Pourquoi ret» rteralr- 7 UE REaÏEJOE 
C D D . est i rlslb e friand appliqué, est ne 
liquide, paa une pomma-e et ne aaiit osa 
le linge. 

Demande» aujourd'hui un flacon dVaaal rr». 
luit » A. W.H. Scott, 348, rue S t-II,more, Pari». 

Le RKMKDB D . D . D . chei tous lea pnarmav 
eiens à 6 Prs le flacon. pr—r.u*. 

Premier*, dernier» cotée et clôtura, — 

Agriculture 
Commerce 

Industrie 
( B U I T I D E LA S I X I E M E P A O ! ) 

MARCHÉ RÉGLEMENTÉ 
Avoin* blanche et ou Jaune 47 kilo*, 

Sida naturel Lille ou parité. Lea 100 «u-
i neta comptant sans escompte. 
Première et dernière cotée — Incotée*. 
Clôture — Mara, 46 50 ; avril. 4 4 4 0 ; 

mal . 47 50 ; S d'avril, 48 ; 8 de mal. «8. 
BIS 78 kilo* poids naturel. Lille ou pa­

rité. Lea 100 kilo* neta comptant aana 
escompte 

Premier* *t dernière cote*. — Mara. 
138 V 

Clôtura. — Mara. 138.60. 
Mais Jaune Plata, magasin Dunkerque. 

acquit té Les 100 kilos bruts logea, comp­
tant sans escompte. 

Première et dernière cote*. — Incotéea. 
Clôture. — Mars. 80 ; avril, 88 ; mal. 

87. 
0rg* Algérie-Tunisie, magasin Dunker­

que. Les 100 kilo* nets, comptant sans es­
compta. 

Première e t dernière cotea. — Incotées 
Clôture — Mars, 63 : avril. 63.50 : mal-

ju in , 63.5©. 

Nitrate de Bouda, 96%. magasin Dun­
kerque. Lea 100 kilo* bruta logea comp­
tant sans escompte. 

Huile d» Lin départ uain* o u magasin. 
Lea 100 kilo* nets, fût» prêté*, comptant 
aana escompte, aana t a i e A la production. 

Première cota. — Mara. 180 F . avril. 
133.76 V. ; mal-Juin. 138.78 V. ; 4 de mal, 
140 A.. 143.76 V. : « derniers. 143.60 A . 
146 V. 

Dernier» cote — Mara. 132.60 V. ; avril, 
133.80 P. . mal-Juin, 137.80 V. : 4 de mal. 
140 A.. 143.80 V : 4 derniers. 143.60 A„ 
143.76 V. 

Clôture. — Mara. 130 : avril, 18340 ; 
mal-juin, 136 : 4 de mal, 14123 ; 4 der­
nier». 143.75. 

Tourteau» d» Lin départ usine ou ma­
gasin. En vrac comptant aana escompta. 

Première cote. — Mara. 64 A : avril. 
50 A.. 81 V. ; 4 de mal. 89.38 A.. 8 0 4 0 V. ; 
4 dernier». 63 V. ; 4 de novembre. 6 3 4 0 A_ 
84 35 V. 

Dernière cota. — Mars. 64 ; avril. 80 A . 
61 V. ; 4 de mal. 5940 A.. 6 0 4 0 V. : 4 der­
niers. 61.50 A , 63 V. ; 4 de novembre. 63 
A , 6 4 4 0 V. 

Clôture. — Mars, 6 4 4 0 : avril. 6 0 4 0 ; « 
de mal 60 ; 4 derniers, 62.50 ; 4 de novem­
bre. 63.50. 

SUITES DE BRONCHITES 
Les bronchi tes réc idivent c h a q u e an-

né" aux m ê m e s époques e t f in issent par 
prendre la forme chronique et catar-
rhale. O n tousse , o n crache s a n s cesse 
et la c o n g e s t i o n d e s voies respiratoires 
produit l ' essouff lement e t l 'oppression. 
Il faut, d a n s ce cas , employer la Pou­
dre Louis Legras ; la toux, l 'expectora­
t ion exagérée , l 'oppression céderont ra­
p idement à l'emploi de c e mervei l leux 
remède qui a obtenu la p lus haute ré­
c o m p e n s e à l 'Exposit lo' , Universe l le d e 
1900. Prix de la boite 5 F R S . 25 ( impôt 
compris) d a n s t o u t e s l e s pharmac ies . 

8351. 

MARCHÉS DES COTONS 
LE HAVRE. — Mars. 344 : avril. 348 : 

mal. 344 . juin. 344 : Juillet. 344 ; août, 
344 : sept. 345 ; cet . . 346 : nov., 347 : 
d é c . 347 . janv.. 347 ; fév.. 347. — Haussa, 
2 francs. 

L I V E R P 0 0 L . — H a u s s a , 1 p a n n y . 
N E W - Y O R K . — Haussa . 4 i 8 p e i n t » . 
Washington. — Aprêa -l'avoir voté, la 

Chambre dea représentante a envoyé au 
Sénat le prolet présenté au nom de l'Ad­
ministration par le député Bankhead. 

Ce projet a pour objet de limiter la 
production de coton A 10 mil l ions de bal-
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/n»p «te Récefl 4 a rVoraj 
IBS, rue d e Parla u n * 

Le O é r a n i - Emile OE8TO 

VOTIC HHNIE DIMINUE DE M O m . . , 
CAPACITE Df TRAVAIt. MAIS VOUS «fcU-
Pf f tKZ 100 0/6 DE VOTM VKSUEU* EN 
ADOPTANT IA N O U V E U E METHODE 

STATIQUE DE 

M. GLASER 
DE PA8IS VOUS ADtESSEl AU SPÉCiAuSU 
M GlASH. C'EST CONTACTE» UNE 
ASSUtANCf TOUS « ISQUES CONTM 
VOTSE MEtNiE CONSUITE2 DONC SANS 
5 T £ E L l l M £ i L N T S'ECiAilSTf A SON 
CAalNfT I I O r O N A l 01 u t i l , 43 eut 
'AIOHMBC. OU il t f Ç O H TOusîés JOUtS 
D É V A I Î H E T D E 3 A 7 H iSAu» 
DIM P E) ET DANS IES PtlNCPAlES VUES 
P f . i * _ ! f G Â N DEMANDEZ DATES DE 

lPASSAGES «SUl tAr GA«ANTi PAJ ECtiT 
I TÏAITÉ HESNIE 

lea, en cont ingentant la production dea 
planteurs Le coton produit en excédent 
serait frappé d'une taxe égala à 60% de 
sa valeur marchande. 

Cette mesure restera en vigueur pen­
dant deux ans. mal» le président aura la 
faculté de la prolonger pour une nouvelle 
période d'un an. Le secrétaire d'Etat A 
l'Agriculture fixera la production dea 3e 
et 3e années avec l'approbation dea deux-
tiers dea planteurs. 

CARRIÈRES DE L'ÉTAT 
EN 1934 

BOURSE D'AFFRETEMENT 
OE DOUAI 

Cours anrsglatré* hor» aéan** 
Vlolalnea-Nancy pont Ste-Catberlne. 

33.60 — Beuvry-Etouen fluvial. 33. — 
Meurchln-Parla environs, 30. — Harnes-
Beautor, 17 : Dombaale, 34 : Billancourt, 
30 ; laie Adam. 34.60. — Oayant-Bucy-le-
Long. 3 3 4 0 ; Chellea Oournay, 33 : Reims, 
33.60 : Dunkerque Bamlna, 12.26 ; Bois­
sons, 23 ; Valres-sur-Maxne. 3 3 4 0 : St-
Leu d'Esserent. 33 ; Venlzel. 3140 . — Oa-
trlcourt-Cantln. 6.75. — Eacarpelle-Ortgny-
Ste-Benolte. 30 ; Maries, 6.76. — Vendln-
Beautor. 17. — Noyelles-Beautor. 1 6 4 0 ; 
Auby. 8. 

Séance du 18 Mars 
aayant-Beller»y-!e?-Werdun. 83 : Neu-

ville-sur-Esciut. 7 ; Beautor Montlgny, 
16.60 ; Pont-les-Brle. 1440 ; Corble. 17 : 
Persan Beaumont. 33 ; Mouzon. 31 : Am-
bly Pleury. 38 ; Bt-Satur avec escale. 88 : 
Chamoullley 37 50 ; Paria port de Tol­
biac, 30.50. — Eleu-Marlea, 6 : Coudeker-
que-Brancne. 1190. — Barnes-BlllAncourt, 
39 . Jolgny 42.36 ; NeulUy-eur-Marne. 
33.80 : Nancy Ste-Catherlne, 33. — Bruay-
Amlens aval. 31 ; Lyon Bambault . 63 ; 
Vlllefranche-aur-Sane, 59 ; Corbefem. 7 25. 

BOURSE DE LILLE DU 20 MARS 1934 
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Cbemios. LILLE 

ntée^dentéf 
Lo DENTOL, eau, pâte, pou­
dre, savon, est un dentifrice 
à la fois souverainement anti­
septique et doué du parfum 
le plus agréable. Créé 
d'après les travaux de 
Pasteur, il est tout 
p a r t i c u l i è r e m e n t 
recomrtrandé aux fu­
meurs. Il laisse dans 
la bouche une sensa­
tion de fraîcheur très 
persistante. 

Lé DENTOL a* trou** dan» tout** taa 
Bonn** Maison* vendant d* la PerfurmyrV» 
•t dans toute* I n Pharmacie*. 

CADEAU ZZTTtLZTl 
échantillon d * D E N T O L l> *u fn i d ' *nvoy*r 
* la Maison FRÈRE, 1», R. Jacob, Par t * , t o n 
a d r u a * «tact» * t b l *n l ia lb i * * n y folgnard 
99 présenta annonça du 

Vous pouvez gagner 5 0 . 0 0 0 fr. à la LOTERIE NATIONALE 

en achetsnt 1 BIDON DE CIRE V R O O N E 

Le seul produit détruisant radicalement les VERS DE BOIS 
PRODUIT M E R V E I L L E U X . N E T T O I E . C IRE. S A N S F A T I G U E 

LES G R A N D 

o 2 , r u e d 'Arto is , L I L L E 
e o r s - L P . v . T é l é 7 8 6 7 <h*, «osi : ci>. Î 7 t i 2 

| PRIX EXCEPTIONNELS 
Â POUR 

' JOURS 

SEULEMENT 

CONFORME AU CLICHÉ 
1 LIT MILIEU MODERNE TUBES CARRES 
2 P A N N E A U X acier, haute nouveauté , 135 large. 

1 SOMMIER MÉTALLIQUE INOXYDABLE 
I T R A V E R S I N . — 3 O R E I L L E R S L A I N E T T E . 

1 MATELAS LAINETTE BATTABLE. 
t T A I E S à t o u r s . — 1 D E S C E N T E L I T J O R I E N T * . 

2 BEAUX DRAPS B R O D E R " ' 2 0 0 x 300 
I COUVERTURE LAINE BLANCHE. 
1 BEL EDRED0N SATIN FAÇ AMÉRICAIN 
I C O U V R E L I T G U I P U R E . 
I J O L I C O U S S I N . 
I J O L I E G A R N I T U R E 

d e s s u s c h e m i n é e . 

T l i l l Ç C E S B E A U X 
I U U O A R T I C L E S 

O E 1 " Q U A L I T E 
S A C R I F I É S 

A U X SS P R E M I E R S A C H E T E U R S c C D A A C C C D T I 
O E C E L I T C O M P L E T , I L M - K A U P r t K I | 

1 MAGNIFIQUE COURTEPOINTE SOIE oo 
1 SUPERBE MATELAS LAINE BLANCHE 

g a r a n t i e infeutrable , coutil damasse , 28 kgs 

Livraisons gratuite* par Camions Lille et banl ieue 
Expéd. franco port et emb rayon 166 km. par C. d. F. 

Magasina ouverts d i m a n c h e s et fêtes jusque 13 h 

CURE DE PRINTEMPS 
Voici le printemps, et, les bourgeon» vont s'ouvrir sous, 

b» poussée de 1a sève. Le jardinier surveille avec un soin 
jalons ta distribution de cette sève parmi ses plantes et 
arbustes. Malgré son expérience de la nature, ce jardinier 
n'usera pas de 1a même prudence pour sa santé. Cepen 
dant tont comme la sève dans la plante, le sang, c h u 
I nomme snbit an printemps, une suractivité de circula 
don qui peut amener de graves désordres dans le corps 
humain. 

»_•_ D est indispensable de régulariser cette drcnlatjot, 
« , «v~~—aS 6 d n * a n S d e f"fOa k ce qn'il vivifie tout l'orgaaismr 

"S * ^ sans le congestionner. 
Réaliser cet idéal c'est s'assurer une vie longue et exempte d'infirmités 
Longtemps la grande difficulté a consisté à trouver on remède efficace tout 

en étant inofiensit 
Or I expérience de 40 an* et proa, nous permet d'affirmer que ta 

JOUVENCE DE L'ABBÉ SOURY 
prepatrée a</tx des plantes «xst le réétalateor d a sans* par exce l l ence Le nombre de personnes 
tuerie» par ce precienx remède est in«^Icalab!e. Noos c r o y o n s de notre deTOir de rappeler 
qu'il est b o a d e faire une Cure d'aa m o i n s s u semaine*, a a moment d u printemps, a i m 
de rettolariser la a r c n l a t i o n d u aantt e l d'éviter lea TflV'ffT aana nombre q m surCisacnt 
à «ce moment de l'année. 

La J O U V E N C E d e l ' A b b é S O U R Y t*érii s ans poïsamk. m a U d l e s mtafanetxres d c i a h m m c , 
Mettrit*. Fibrosnes, Hemorrattes , Perte* blanches, Rèele* Itréstulièrea e t d o o l o a r e u s e v i n n é s i 

aie Couche*. Inaaraune», Nevralaies , M«*i*>die& du Retour d ' A g e , d e s Merfs. de l'Estomac. 
Varice*. Hémorroïde*. Phlébites. Faibles**, Neurasthénie , etc. 

Uqufd« i iêU.m 
Pilules ( (trnpot comprit) 

LAINE 
Garanti» BQr* *t\ int . 
ks Bcaanllllon» 
V R I I L I I N E K . « t . 

wua. s u . ÏOURCJ 

8 U I S A O H B T B U R réaTUilaré-
• L | R v ment bulle» rldange moteur». 
I t a V / U Indiquer ouantlte» prix Paul 

WILLOCQ. 90. m* du Bai-Che­
min. Sailly-laz-tanney (Nord). 

aoos 
•T • 
l i t » 

6 »r. 

Artiol»» Nouveautés p r a i * r * i * r * 
• t marchanda lora ln» 

LAVALLIKKbS crêpe imprimé 
CRAVATES 

CHEMINES LACOSTB 
BAS ET • HAUSSETTES 

PULLS D'ETE 
NooTeauj prix et aou'canx 

4rt1r!«» 

REYNERI 
LILLE 4 rué d* parla 

Voyageur est demandé Se 
présenter 88» 

Prt» • Le I 

BJan «riear I * vartiabl» J O U V E N C E OE L'ABBE S O U R Y «0» 
dott portw I * portrait d * P Abbé Soury * t 

CP. 2 * n rouo* la »lgnatur» Map. Dumontier. 

AUCUN AUTRE PRODUIT NE PEUT LA REMPLACER 

ACHETEZ EN CONFIANCE 
UNE VOITURE 
D'OCCASION 

A u x Etablla.seBT.ents 

4 7 5 CABOUR Frères 
5, Rue du Palais Rihoui L lLLt 

Téléphone 66.57 

CHOIX TRES IMPORTANT 
FACILITES OE PAIEMENT 

LAINES A MATELAS 
l a» * *» * l enn m'»ut r»» i»» 

m 11 W •••* 
Demandez dlrectenieut 4 

Tnslne échanui'.ons gratuit» 
E t » b l , u e m « n t a O E B R O . 98, 

ru* Louls-Leiolr. T*urMlna> 

fou» n» «,r»/ i«mai» «nnuy» 
arec un» eieveiatt» construite 
par 0MAWPION, Jl ru* d*t 
Sarnuins. LI1.I.B 

41.18» 

LAINES A MATELAS 
détail LCPena, LAINES CM 
GROS rue Ma Oarapagn*. A 
R»uba|i. Ecbant. aratu t 

80.181 

JAGE-fEMME— 

OANS VOTRE VIE 
«.rbe;pï une toi», un o*n 

m»t» la» l a l n * • • r a n t l » , dep 
ilo i l t a 'r. en >jual super 

988 tr. Echantillon gratis 
t». m* Sacs-Paré. LILLE 

DIABÉTIQUES 
Cnajeez totr* suer» a n s *8B8 
astreindre » leonsr mutila 
ment Donner votre nom at 
totr» adresse » M. <"n M»»> 
g»rt, 39. ru» de la Houraa, 
Déaart *a. STKAbBuuJto. 

M" AUGUSTA 
•M sja, tv» a> Parkh LII 

(apitaux 
PRÊTS 2 •pioa» • ta, ra» 

m»,». »i or aétlr 
Rrmr,' d yp inter minime 
N4VE4U 3 r S t l ean Oeual 

REMISIER ebereb* ponefcnlll» 
titre» * gérer Aucun* com­
mission Ecr MARTIN. 87. r. 
Cnarcot. Parla. 9VZ1 

PRÊTS î » l tacl-
lité» re.Tib de 1 A 

•y> ans A Comm Particul Agrt-
cult sur cheptel, p achats. 
6'étabUr, constr Comptoir Pl-
nanoter, »o. r. PrOTance. Paris 

1029 

Par mon trjtertnédlalre 
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« m n r tndBM. afncnlt .1 

associé gérance. ANDRE. 18. 
rue Blanche, Part» (o>). 
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Super 5 lampes 
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SÉLECTIF 
SENSIBLE 

MUSICAL 
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1.950 fr. 
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GOSSE D'AMOUR 
par Michel MORPHY 

— D u courage, m a pauvre e n f a n t I 
— B ê l a s 1~ l 'en aurai... 
Ces paroles ne risquaient rée l lement 

p a s de l'incriminer. 
— Les pet i t e s a f fa ires q u e Je t'ai ap­

portées l'autre Jour o n t pu te servir?. 
— J e vous remercie de l ' intention. Vous 

ê t e s u n e mère pour mol I 
_ A n i je vais l'être pour vrai, VSL T U 

r;'»» p lus que t a viei l le tante . 
— S e u l e m e n t , vous vous ê t e s trom­

p é e pour le fil. ajouta U s a . 
H ae tournant vers le gardien : 

— O n'est pas la peine de le garder. 
c 'es t trop g n x pour m e s aiguil les. Et 
SI vous vouliez être assez bon- , mons ieur 
l e surve i l l ant -

— Quoi ?_ Rendre une pelote de flli 
Enf in i.. u. vie e s t chère l _ 

La c œ u r d e la veuve François s'était 
arrête de battre. 

Lésa lui renvoyait aa carte de f a Donc. 
•I le avait trouvé la let tre d » J a c q u e s 
B i e n v e n u 

C t e a t oojet qu'aile deva i t tut rendre 
988TBU C*Vt»«Balr 1» réponaa. 

Pourvu qu'aucune anicroche n e surv int 
à ce t t e m i n u t e critique. 

La d é t e n u e ava i t m i s la c a r t e d e fil 
d a n s la main du survei l lant du parloir 

U restait là. s a n s s e presser de la re­
m e t t r e a la t a n t e : 

— J e te la c h a n g e r a i promit celle-ci 
d'une vois troublée. 

— Que voulez-vous, ca fait t a n t plai­
s ir quand o n a un parent d a n s la pei­
ne , d e lui porter cer ta ines choses , e t 
puis, c o m m e vous l'avez si bien di t -
la vie est si difficile... e t dame , c o m m e 
Je s u i s mercière, é tabl ie depu i s b ientôt 
trente ans. . . 

Alors le gardien a v a n ç a le bras pour 
lui rendre ce t t e pelote quel le désirait 
si v ivement : 

— Avant . dlt-U. ç a va la i t d e u x s o u s I 
Les do ig t s de la mercière, s e t enda ien t 

c o m m e d e s griffes. 
— O n vend du fil. t e t grommela 

l 'homme. 
EU el le e u t l'Ineffable, l 'Incomparable 

Joie de se sent ir enf in e n possess ion de 
ce t t e pelote de fil de dix c e n t i m e s prix 
d avant -guerre 

Cette pelote, el le ne l'aurait p a s don­
n é e pour mille francs. 

Hât ivement elle la g l i ssa d a n s sa po­
che, et. sous sa robe sa main la ma­
n i a i t la retenai t a v e c d e s frénés ies d'a­
vare. 

EL d a n s le t u m u l t e de se s s e n t i m e n t s 
e l le ne trouvait p lus rien à d ire fc s a 
chère et si malheureuse e n f a n t 

raie aurait voulu partir t o u t d e su i te , 
pour lire, pour savoir. 

Mais e l le n'osait pas , de cra in te d e 
donner l 'évei l 

Elle c a c h a s o n v i sage s o u s s o n mou­
choir qu'elle ava i t repris. 

— A h 1 si tu s a v a i s c e qu'on a pleu­
re, a la maison . U s a ! _ 

Dire qu'il y a chez sol d e s g e n s qui 
pleurent, lorsqu'un d e s s i e n s a c o m m i s 
une faute, ce la tait toujours bien. 

Quand B la prisonnière, s a c h a n t a 
quoi s'en tenu-, e l l e murmura : 

— Ma bonne, m a second,, mère ! _ 
— Ah I oui . a h I oui, larmoya l'autre. 

M a i s c e s s o n s c e t entre t i en , ç a m e brise 
le c œ u r I 

— Et B m o l _ 
— Adieu I 
— N o n a bientôt . 

La veuve e x h a l a u n soupir p l u s d é ­
chirant , et e l le répéta: 

— Oui, a bientôt.. . a b i e n t ô t » 
Elle s 'accrochait à la grille, c o m m e al 

el le ne pouvait ae résoudre B partir. En­
f in e l le parut s e faire violence, s'arra­
c h a B ce t t e entrevue douloureuse et se 
trottant les yeux, elle s'éloigna après 
un dernier mot d 'encouragement à < l'en­
fant coupable » mais toujours c h ê n e . 

Et el le sort i t de la prison, s e d isant : 
— Qu'est-ce qu'elle a écrit ? . . J e brû­

le de savoir 
Et ravartcleuse Auvergnate s e * fen­

d i t » d'un taxi pour rentrer c n e s e l le 
au plus vite . 

Mais la réponse d e U s a n'étaJt-elle 
pas adressée ' son-père T— 

D a n s c e c a s pourquoi la veuve Fran­
c i s n e s e rentlraitHBUe p a s p lu tô t à Mont -

rouge auprès d e Jacques Bienvenu, a 
qui e l l e remettrai t le paquet d e fil ?~ 
Ah ! p a s d e ça. Lisette I 

Aller retrouver l 'ex-marchand de 
g r a i n s ? _ 

B n e lui inspirait p a s conf iance , c e l a 
va de soL 

— Qu'avalt-l l voulu, c e vieux bandit? 
8 e servir d'elle parce qu'il ne pouvait 
agir lui-même. 

Alors U sera i t venu ta trouver ; il l'a­
vait lancée e n avant— avec d e s promes­
ses . Rien autre I 

Et une fois qu'il aurait c e qu'il vou­
lait, c'est-à-dire le rense ignement grâce 
auquel il espérai t met tre la main sur la 
fortune d e sa fille, lui donnerait- i l s eu­
l e m e n t l 'argent promis ? 

— Heu !... h e u I - h e u I— 
Ces sons , c e t t e interject ion d é n o t a n t 

s o n incrédulité lui é ta l en t é c h a p p é s tan­
d i s qu'ele roulait e n voiture vers la rue 
d e s Vinaigriers 

B ienvenu ? . . O f e r a i t - c e qu'elle au­
rait fait à l'occasion vraisemblablement 

D n'y avai t rien de s igné, e t pour 
c a u s e : U lui jet terai t peut-être un o s 
B ronger, e t encore I— 

Et puis l'aaresse que lui ava i t d o n n é e 
son frère ne lui d i sa i t rien qui va i l l e 

Au Orand-Montrouge . d a n s une bico­
que en bois, e n sor tant d e s .ortif ications. 
un repaire de brigands, parbleu ! 

U n frisson la secoua & la pensée de s e 
trouver seu le d a n s u n e baraque d e chif­
fons, loin de toute habitat ion, avec le 
s inistre héros d e Muret, 

One f o i s s a possess ion d u papier ar ­

d e m m e n t désire. U aurait vite f a i t d'un 
c o u p de * se lon » ou avec s s m a i n s qui 
ressembla ient à d e s épau le s d e mouton , 
de se débarrasser d'elle— 

Elle ne serai t p a s tranquil le a v a n t 
d'arriver chez elle. 

En débouchant d a n s la rue d e s Vi­
naigriers e l le e m b r a s s a toute la rue 
d'un regard, tant e l le cra ignai t d'y aper­
cevoir la s i lhouet te d u brigand auver­
gnat . 

Mais e l le ne fut rassurée qu'A demi 
e n n e l 'apercevant pas . 

D é ta i t trop prudent pour s e faire 
remarquer, s'exposer ainsi, e n ple ine vole 
publique, aux regards de quelque a g e n t 
de la sûreté . 

Et e l le pressait le paa. a y a n t peur 
de le voir surgir de l 'embrasure de quel­
que porte, d a n s laquelle U avai t dû s e 
cacher, fat igué a la fin d'attendre sa 
venue d a n s sa tanière d u Orand-Mont­
rouge. 

Car le permis d e visiter ne pouvait 
lui ê tre accordé tant que U s a s e disait 
comtes se d e Beaurenne , e t c e n'était 
pas B elle, naturel lement , de dénoncer 
sa véritable identité. 

Enfin, son taxi réglé non s a n s un 
gros soupir e l le a t te ign i t la porte de 
s a boutique où el le ava i t tais l e s volets 
a v a n t de partir. 

La veuve introduisit fébri lement la clef 
d a n s la serrure. 

Et el le entr . v ivement , re fermant a v e c 
soin derrière elle, mettant i» gros ver­
rou. 

Elle é ta i t arrivée, e l le é ta i t seu le ; 
el le respira. 

Alors, é touf fant le bruit de s e s chaus ­
sures, la mercière marcha vers le fond 
de son arrière boutique où é ta i t son lo­
g e m e n t et . parvenue là. tâ tonna , c h e r c h a 
d e s a l lumettes . 

Dn frottement, e t la f l amme d'une 
l ampe Pigeon troua l'opacité d e l'om­
bre : el le retira de sa poche le peloton 
d e fil qui lui avai t rendu la prison­
nière. 

Dérouler ce t t e m a s s e e l le n'en e u t pas 
la pat ience . 

Prenant un» paire de c iseaux, e l l e e n 
gl issa la pointe avec précaut ion s o u s 
les r a n g s épa i s d u fil, e t d 'un c o u p n e t 
les trancha— 

Et brusquement, u n papier é tro i t e n 
tomba. 

La mercière l e r a m a s s a avec quel le 
joie I 

C'était une sorte d'enveloppe cache­
tée avec de la mie d e pain. 

Dessus, cett Inscription : c P a p a *. 
' La veuve Franc i s le t e n a i t l es lèvres 
serrées. 

La pet i te ava i t pris s e s précaut ions : 
e l le avai t c a c h e t é sa miss ive e t e l le l'a­
dressai t a son père-1 

— Ah I la petite- vache I 
One colère b lanche sa i s i t la m e s s a ­

gère : el le ne serai t i o n c que l'inter­
médiaire là-dedans, la banale commis­
s ionna ire q u e l'on pa le o u q u e l'on zi­
gouil le ?. . 

Os papier l o i brtUsit t e m w e a i e n t las 

— T a n t p i s ! _ 
Les a u t r e s a v a i e n t besoin d'elle ; D 

n'était p a s nécessaire de t a n t s e gêner . 
Et si on l'embêtait, d a n s c e cas— 

Et une lueur passa d a n s s o n regard. 
La l a m e aiguc d e s c i seaux qu'elle te ­

na i t encore . la m a i n creva l 'enveloppe 
minuscule . 

Elle lut en f in la let tre t a n t convoitée . 
Une lettre, non, m a i s s e u l e m e n t ces 

m o t s : 
c S ignor Samue l Oiono , via d e Tolède, 

18. â Naples Italie. 
« Veuillez remettre a u porteur sajgBisaV 

t e m u l e francs sur m o n compte . 

c Comtesse de B e a u r e n n e s . 

Et e n bas. c e renvoi : 

c Votre reçu e s t e n b o n n e s sssaaal e t 
e n lieu sûr ». 

Lea premières lignes, s ingul ières a n 
premier abord, ava ien t c a u s é u n e décep­
t ion à la veuve Franc i s 

Mais la dernière l igne éclairait tout 
pour e l le 

Voici ce qui avai t d û s e passer. 
U s a . sous le nom de comtesse d e Beau­

renne. avait déposé une grosse s o m m e 
c h e z le dit Sarau . i Giono, une espèce 
dliEurie- e t receleur probablement . 

Et ce papier éta i t SX chèque sur o s 
S a m u e l G i o n o 

En effet , c e louche f inancier, u n e fols 
U s a arrêté*, s 'était bien gardé d'avertir 
la Justice d u d é p ô t q i l ] a v a i t reçu ! 0 
espérait q u l l lui resterai t aana doute . 

CB raisonnement «Hait logique. 
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